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InventaiÀ"e des Eaux 3Jperficielles et &:mterraïnes pour

la fUse en Valeur de la P 1 AIN E des GAL.E T S

GénéraJ.i·jjéas _. ..

La Plaine des Galets est 10 vaste cane dO alluvions

torrentielles qui se étend à. 1 Gissue des encaissements de la riv:tè·

ra du m~me nom et qUi constitua la pointe Nord-Ouest de La Réu­

nion"
.Alors que les Plainas de Pierrefonds et. de st A.l'l­

dré - Bras Panon, de m~~e n~ture géologique qua la. Plaine des Ga­

lets, portant de bel1Gs cultures de cannes, cette dernière nfof­
fre au regard que des ~tendues incultes i quasi. dénudéeso

Cet aspect désertique est da non seulement p à une

pluviométrie déficitaire (la Possession et le Port enregistrent

en moyenne respectivement 710 et 680 mm~ de pluie par an) mais
aussi au :fait, qus l'irr1gation p dans ce·ete portion de lQIlo 9

n'est pratiquée que ffilr une petite échelle: les terTains culti~

vés (Région de Savannah et· terrains en bordure du canal de la Ra­

vine à Marqt1et) ne :forment, au total p que le tiers environ p des

superficies ixrigablesa
La mise en valeur des vastes étendues restées in~

cultes jusquGà présent, améliorerait dCune façon certaine» l'é­

conomie de cette régiono

Une étude systématique des différentes reSSOU!'~eB

en eau. El. été entreprise dans ce but 9 par la Mission Hydrologi...
qlJ~ de 1 v11eo

Dans les pages qui suivent p nous s.llons exa.mine!:'

les caractéristiques et les possibilités:

- de la Rivière des GaJ.e'ts

- de lVEtang de st Paul et des sources qui lValimentent

- des nappes souterraines : nappe alluviale et nappa de baes p

seules ressources en eau susceptibles d t 9tre utilisées pour lVir­
rigation des terrains st étendant entre st Pa\ll et la Possession"



10 La. Rivière des Galets

10 1!assiA.,X~~,~g"Q.i

La Rivière des Galets qui draine le Cirque de Ma.""

fata prend naissance dans le massif du Gros Morne "'lers 2900 mè­

tres d ~ altitude 0

Ses principa.ux affluents sont ::

- en rive droite : la Ravine Cimandal 7 le Bras dCOussy et

le Bras de ste ,'lAzannso

- en riva gauche : la Ravine de Roche Plate et la Ravine

des Orangerso
A son arrivée dans la plaine de l'a Possession p la

superficie de son bassin versant est de leordre de 100 km2
0

L'intérieut' du Cirque de Mafate est occupé princi=

palement par des formations détritiques .. Ces formations reposent

sur la substratum \)a.saltique zéolitisé quasi-imperméable du Mas­

sif du Piton des Neigeso
Celui-ci forma la rempart Ouest du Cirque de Ma­

fa.ta jusqu gà 1200 - 1300 mètres dO alti tude au drai t de Roche Pla­

te et du gtte forestier de Grand Bordo

'Dans la par"tie Est du oirque, ce sont, alI contrai­

rS ll les formations détritiques qui dominent ell su rface 0

De Deux-Bra.s à la Route Nationale ll le lit de la

Rivière est essentiellement constitué par des alluvions torren­

tiellaso Dans cette portion du cours, il nOexiste ll en particulierp

aucun seuil rocheuxo
Le lit dont la largeur varie de 50 mètres à plus

de 200 mètres par endroits,est bordé. dans cette section par deux

falaises formées en presque totalité par des coulées de laveso

Vé~état1on
mer = n..

La végétation du Bassin Versant de la Riviè~e des
Galets est très p8llvre : la partie Est dl.! Cirque est la seule
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qui soit quelque peu boiséeo Tout le reste» à Inexcept10n des l­

lets où 1 ton trouve quelques cultures de mais, est complàtGment

dénudé 0

20 Pluviométrie
Co • ., ce

Trois stations pluviométriques fonctionnent dans
le oirque de Hafate : Aurère eu 940 mètres d naltitude, Roche Fla=

te - 1320 mètresp la Nouvelle - 1400 mètreso
En bOi'dure du bassin versant, signalons également

les postes de la Forêt des Bénsrdsp de Bois da Nèfles (st PaYl) Il

de &.vannah, de le. Possession et du Porto

A l'intérieur du cirque, la station deAurère est
la plus ancienneo Ses relevés remontent à 19510

Les pos·tes de Roche Plate et de la Nouvelle sont
par contre de création beaucoup plus récente (1957 - 1958)0

Pour le oalculde la pluviométrie moyanne9 afin
d Vélimlner IVinfluenoe perturbatrice de cyclones exceptionnelle­

ment pluvieux, nous avons considéré les valeurs m~dianea des pTé,­

oipitattons annuelles plutôt que les moyennes arithmétiqueso.
Pour les postes très réoents, noua avons tenu comp-

te par ailleurs, dans notre calcul, de la pluviosité particulière
de l'année ou du groupe dO années pendant lequel les observations
ont été fai tes"

Les tableaux suivants fournissent:

- pour chacune des stations citées ci-dessus g les hauteurs

de précipitations annuelles enregistrées et la pluviométrie moyen­
ne interannuelle approximative,

- pour les postes dO Auràre, de Roche Plate et de la Nou­
velle :: les précipitations mensuelles et les totaux annuels rele­
vés depuis que ces stations axis'tent"

.;

de Mafate,

Les années 1951 à 1960 se classant pour le cirque

par hydraulicité croi ssante 11 dan s 1 Qordre su i vent ~

1954 (année très déficitaire)

19539

1957 9
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,Pluviométl'ie annuelle (en millimètrft).

Station.
Forêt des Boi& de

Aurère la Nouvelle Roche Plate
Binards. Nèfles.

Savannah ~a Posse5$ion le Port
Année. .-

1 948 1 712.9
~-, - -' r-

1 949 1 040. 562.8 702.
1--------- ----- r--------- r' . --------- --. --------------------

1950 940. 658.4
r-----_.---- -- - -

1 951 2 763.2 1 247.3 1 1 09.5 796.3
--' - ---_.- --1---- --

1952 3 165. 1 907.1 1 , 93.1 1 296.6
- --10------- ---- ---.--- f---- -- ------

'-

1 953 1 435.2 1 11 5. 789.3 1 010.9 976.5
1----- - ----

1954 1 267.9 867. 523.1 , 28.5
--

1955 2 363.5 1 142.2 721.8 471.8 766.
--

1956 1 837.6 1 233.9 731.2 951.9 584.2
-_._~----- - ------- --- ---._. 1- - ------------, -------

1957 1 493.1 934.6 1 963.7 1 074. 705.9 594.7 499.6-- T ____ ---- -
1958 6 680.9 2706.7 1 695.7 1 236.5 f' 74.1 765.7 660.7

~.-._----- -,--.----- ,-------- --' -------- ----'----- -------

1959 2 762.1 3 795.4 3 211.3 2 532.8 879.9 772,4 677.2 572.
- ...._-- ----

1960
,-

Médiane: 236D (2 300) (2150) 2 000 1100 750 720 680
.. .. .'- .



Pluviométrie d'Aurère.
Année J F M A M J J A 5 0 N D Total

1951 1
f-. 222.8 108.2 20.5 24.2 .J.!1 63.9 14.6

T
96.4 2 763.21279.~_129_~~_ 7.5 ~__96.9--'--C._____"- -. ._-----~

1952 770.7 [ 182.3 119~8 65.2 61.3 1.5 130.9 79.7 38004 4.4 152. 138.8 3 165.
1953 391.7 Î _119-.3 ' 170.9 172.6 34.4 10.LL ~88.1 8. 21.9 5.1 23.8 .291.7 1 435.2

J 9 54 474.~.L1J1A 243. 35.3 129,4 40.6 5.4 27. 3.2 0 38.5 159.8 1 267.9
1955 88.3_~..629. 7 1266.2 43. 48.6 32.1 8.1 46.1 34.2 2.7 54,4 110.1 2 363.5-
1956 372!~~307. 5256 41. 59.7 : 81.3 42.1 11.9 10.8 39.8 164.5 1 181 "~-_ L_~ 8 3 7._~- !
1957 172.91420.7 399.2 312.8 24.1 9.3 34.2 6.2 0.7 8.9 4.9 ' 99.2 1 4 93.1- -r--- .-

1958 72.2 1 104. 2745.1 3557.7 21 .2 8.8 34.6 7,4 7.5 8.5 0 113.9 6680.9
~--e--.

1959 171.7 396.7 1767.6 10.8 4.2 40.5 30.2 36.7 16.3 182.8 97.3 7.3 2 762.1
1960 1417 269.1 80.5 75 14. 38.9

Pluviométrie de Roche-Plate.
Année J F M A M J J A 5 0 N 0 T otol

~9 5"-_ 34 23.7 21.1 9.4 7 1.2.7 17.8 124.1
- - - - -- -- ~--.

1958 103.1 143.6 870.9 26.5 20 9.5 12.4 7.1 16 0 247------'--'- f------- .-

1959 222.1 384 .3 2080.2 83.3 3.1 35.5 8.3 28.3 32.5 171.8 122.6 39.3 3 211 .3--"--..--_.- ._----
1960 429.7 500.3 131 35 22 30

Pluviométrie de la Nouvelle.
Année J F M A M J J A S 0 N 0 Total

1956
~.

7.5 14.5 17 94.9
1------;::-

1957 149 237 128.2 126.3 23.5 24 28.5 10.5 4.4 14.6 20.7 934.6------- --
1958 - 87 102.1 1655 439 54.4 91.2 13.2 16.4 f--_.15~_ 22.2 2.1 208.8 27Q~

1959 267 ~?1 2576.5 15.4 5.5 30 14 27.5 1 3.2 128.7 163.1 39 3 795.4-------- ~~---- ------~---- ---

1960 701.5 455.9 249 se 7 35



1956,
1955 (année moyenne typa),

1951,
1959
1952 et 1958 (années très excédentaires)o

La pluviométrie relevée à Aurère en 1958 apparaSt
comme tout à. fait except1onnelle., Rappelons qu'en oette statioli ll

le 8 a.vril 1956 un maximum pluviométrique de 1583 mm en 24 heures

a été relevé en présence de t40nsieur l'Ingénieur Général MESSINE

et de Monsieur le Conservateur- des Eaux et Forêts HURIAUK,

Ew.,isse p1uvi.omét.r.ig,l.1a : Pour le tracé da cette eaqui ase

nou a avons évidemment tenu compte du relief 0

Le tracé des, isohyètes fait ressortir pour la plu­

viométrie moyenne interannuelle et pour la pluviométrie 1959 les
valeurs respectives de 2400 mm et' de 3000 mm 0

30 Obseryations HY;<lroJ.~.Ki9ues

Ale exception de quelques mesures isolées, les ob­

servations que l'on possède BUr la Rivière des Galets; sont de date

très récenteo

Une première échelle limnimétr1que avait été instal­

lée, en 1955, par l 'Hydrologue ~ILBERT dans la r~gion de Cap Moiro
Faute de lecteurse le niveau de Iteau en cette sta.tion, ne devait

jamais être relevéo Actuel1ement p il ne resta plus traces de cette
échelle : Elle a disparue, vraisemblablement empor.tée par une
crueo

Une deuxième échelle fOt donc posée par la Mission

Hydrologique en février 1959, à 1 vamont du Canal'Lamarchand p pre­

mier oanal de dérivatioDo Ce second limnimètre, sVétant trouvé é­
loigné du cours d'eau par quinze mètres d ~ alluvions environ, à la

suite des crues du 24 février et du 5 mara 1959, sart actuellement

deéchelle de Ol~eo

L'échelle limnimétrique dtétiage qui lui a été ad­
jointe, date du mois dVavril 1959. Placée à proximi~é de la précé-



dente~ en rive droite et "toujourS' à 1 °amon-'\i du Canal Lemar~hand~

ce·tte échelle permet des observations continues depuis le 28 avril

1959.
En ra~son de Itextr@me mobilite du lit, la traduction

des hmltours d'eau quotidiennement relevées en débit, nécessite des
jauGeages ré~uliers et fréquents.

De nombreux jaugeages on°tï été e:ffectués sur la Rivlè­

re des Galets .. Le tableau suivant en fournit la liste ..

Jaugeages eff'ç,Qtués su,r la Rivière des ~aJ.et~

a) e.utre 19.51M~t&19..5~

e Date · Hauteur à lOéchelle .. Débit en m3/s· ·
• e ....o'QI - .... == ne r ,

Il/51 · · 1,32• ·
lB/?J/52 • · 950 ( estimation crue)· ·

4/12/52 .. · 20 24· ..
10/11/53 : .. 11)19·
12/8/54 · .. Ip15.. ..
24/5/55 · .. 2p06.. ..
13/12/55 · 261)8 (Cap lloir) .. l,59 0· ..
25/7/56 .. 25,6 (Cap Noir) • 1,43· ..
18/9/57 .. 2}1)6 (Cap Noir) .. 1,14.. ..

..... e' .......,:=~

b) 'p'ostérieurs ~ l.er janviex: _192,2

= 0« le 'C'; = 'On e ft' '

Date .. . Hauteur à 1 véchelle · Débit en m3/s• ..

3/1/59 • a 1~83· ·
9/2/59 • 14,7 (échelle de crue) .. 2~43.. ..

24/2/59 .. 30 (échelle de crue) .. 300 (estimation orue).. ..
3/3/59 · 17,0 (échelle de orue) • 22.. ·
5/3/59 · 33,3 (échelle de crue) .. 480 (estimation c~e)• •

1?./3/59 • .. 13,75.. ..
15/4/59 · .. 7p05• a

28/4/59 · 77,3 (échelle dOétiage) .. 4~B4.. 0

5/6/59 · 761)4 "(échelle dOétiage) .. 2990• ..



Date · Hauteur à lVéchelle 0 Débit en m3/s• 0

2/8/59 75 p 95 (éc~elle dtétiage) : 2~12'5

25/9/59 · 75,7B 0 1 9 78.. ..
19/11/59 · 76 9 5 .. 2,91• ·

- 8/12/59 · 76 915 · 29 065• ·-_ .. - ... - .. -~_ ... _-- ~------ - - - - - - ~ - - - - - QI;

12/1/6Q • 76 99 · 551 66.. ·
4/2/60 : 77 lJ 3 0 7,2·

24/2/60 · 76 9 05 : 7 9 375•

24 /3/60 • 14 9 05 0 4,,562· ·
22/4/60 · 73 pO • 39090e · ..
13/5/6.0 : 72f)7 .. 2 p 64.•

28/6/60 • 72 g2B .. 1 989• ..
16/7/60 · 72,11 0 1 9 834· ·
18/7/60 · 72 p16 0 1 9815• ·
26/7/60 .. 72 9 3 · 2 11 04 ... 0

~ :; Toutes ces mesuresp à l'exception des jBl1geages

du 13/12/55 Il du 25/7/56 et du 18/9/57 11 ont ét~ effectuées au voi~

sinage de lOéchelle actuelle.
Comme noua le verrons au paragraphe B (Etude parti­

cUlière) la débit à la station de Cap Noir est sensiblement égal
au débit à l~amont du Canal Lemar~hand (échelle actuelle)o

50 Déb1ta ",lournli1:iers

En raison du nombx'e élevé des me·sures, le. traduction
des hautel1xaB dteau en débit nCoffre aucuns difficultéo Dans oe but9
plu.9iGurs courbes de tssage ll vaJ.able ohacune entre deùx crues suc­

cassivas~ ont été établiaso
Les ta1,leaux suivarrGs indï'quent les. valeurs des dé­

bit~ journaliers de la Rivière des Galets en m'/a à. l~amont du Ca....
.nal Lemarchand pour l vannée 1959 et le débt.~t de 19600



Rivière des Galets
...
a 1amont du Canar Lemarchand

Année 1959

Débits journaliers en m 3
/ s

J F M A M J J A 5 0 N 0

1 4.57 2.9 2.56 2.13 2.02 1.66 1.76 2.42
2 4.34 2.9 2.38 2.12 2.02 1.66 1.76 2.42
3 1.83

~~g~
4.34 2.9 2.38 2.02 2.21 1.66 1.76 2.19

4 4.34 2.9 2.38 2.02 2.02 1.66 1.56 2.19
5 4.12 2.9 2.38 2.02 2.02 1.66 1.56 2.19

6 (20~ 4.12 2.73 2.38 2.02 2.02 1.66 1.56 2.1
7 {20 3.91 2.73 2.21 2.02 2.38 1.66 1.56 2.06
8 2.43 3.91 2.73 2.21 2.02 2.21 1.5 156 2.05
9 3.91 2.73 2.21 2.02 2.9 _ 1.5 1.56 2.

10 3.91 2.73 2.21 2.02 2.21 1.5 1.56 2-

11 3.71 2.73 2.21 2.02 2.21 1.5 1.56 1.96
12 13.75 3.71 2.73 2.21 2.02 2.02 1.5 1.56 1.96
13 3.71 2.73 2.21 2.02 2.02 1.5 1.56 1.96
14 3.5 2.56 2.21 2.02 2.02 1.66 1.56 1.96
15 7.05 3.5 2.56 2.21 2.02 2.02 3.91 10.3 1.96

16 3.5 2.56 2.21 1.9 1.83 20 8.3 2.19
17 3.5 2.56 2.21 1.83 1.83 18.7 3.86 2.91
18 3.5 2.56 2.02 6.6 1.83 7.01 11 :4 2.42
19 3.3 2.56 2.02 3.3 1.83 4.57 2.91 2.42
20 3.3 2.56 2.02 2.38 1.83 2.65 3.86 2.42

21 3.3 2.56 2.02 2.21 1.83 . 2.65 3.61 1.96
22 3.3 2.56 2.02 2.21 1.83 1.96 3.14 1.96
23 3.3 2.38 2.02 2.73 1.83 1.96 3.14 2.42
24 (20J 3.3 2.38 3.91 2.38 1.78 1.96 3.14 2,42
25 (20 3.1 2.38 2.56 2.21 1.78 1.96 3.61 2.42

26 (20) 3.1 2.38 2.38 2.21 1.78 1.96 2.91 2.19
27 (20) 3.1 2.38 2.21 2.02 1.78 1.96 2.91 2.19
28 4.84 3.1 2.73 2.21 2.02 1.78 1.76 2.91 1.96
29 4.84 3.1 2.73 2.21 2.02 1.78 1.76 2.91 1.96
30 4.57 2.9 2.73 2.13 2.02

1

1.66 1.76 2.42 1.96
31 2.13 2.02 1.76 1.96

•j
Moy: 3.61 2.66 2.28 2.28 i 1.97 3.25 3.12 2.1 7

Ob&ervations: Débits écrêté. à 2omY~.

Crues cyclonique. 1.524 révrier et 5 mdrs 1959 (débit de pointe respectirs:300
at 480 '"ys)



Rivière des Galets à 1amont du Canal Lemarchand

Année 1960

Débits journalier-s en m3/S'

Jour. J F M A M J J A 5 0 N D

1 12. 895 14.8 394 3.09 2.56 2.04 1.88
2 11.1 1075 14. 3.94 3.09 2.56 2 1B8
3 (20) 10.75 7.65 3.94 3.09 2.5 2 1.8
4 88 72 7.15 3.94 2.92 2.5 2 1.8
5 72. 7.2 10.9 3.94 2.92 2.49 2 1.72

6 5.66 8.3 6.3 3.94 3.22 2,49 1.95 1.72
7 5.6 12.5 6.15 3.8 3.22 2,49 1.95 1.7
e 7.5 6.1 6.15 3.8 3.22 2,49 1.92 1.7
9 4.7 7.2 6.6 3.5 3.09 2,49 1.88 1.65

10 10.4 7.2 6.45 3.36 3.09 2,49 1.88 1.65

11 5.9 925 6.3 3.36 2.92 2.49 1.88 1.65
12 5.66 8.6 6.15 3.36 2.92 3.5 1.88 1.65
13 5.66 86 6. 3.36 2.64 3.8 1.88 1.65
14 5.9 8.95 5.85 3.5 2.64 3.5 1.88 1.65
15 5.66 16.5 5.7 3.5 2.64 2.35 1.83 1.60

16 5.3S 15.8 5.6 3.5 2.64 2.35 1.83 1.60
17 4.9 153 5,45 3.36 2.64 2.3 1.83 1.58
18 7.5 1·5,3 5.2 3.36 2.64 2.3 1.81 1.58
19 (20) 132 4.95 3.36 2.64 2.3 1.81 1.54
20 t20) 132 48 3.22 2.64 2.35 1.81 1.54

21 ~20) 8.35 4.65 3.09 2.64 2.35 1.81 1.54
22 20) 8.35 4.5 3.09 2.64 2.35 1.81 1.54
23 (20) 8. 4.38 3.09 2.64 2.35 181 1.54
24 17.9 7.38 '4.56 3.09 2.64 2.35 1.81 1.54
25 17.9 7.38 5.08 3.09 2.64 2.2 2.04 1.54

26 12.95 69 4.8 3.09 2.64 2.2 2.04 1.54
27 12.05 66 4.8 3.22 2.55 2.1 2.04 1.54
28 12.95 895 4.65 3.22 2.56 2. 188 1.50
29 12.05 (20) 4.65 3.22 2.56 2. 1.88 1.50
30 12.5 4.65 3.22 2.56 2. 1.88 1.50
31 12.05 4.09 2.56 1.88 1.50

Moy: 11.25 10:1 , 6.22 3.45 2.79 2~7 1.90 1.61

Observations: Débits écrêté& èI 20 m ,/6 .
Crue cyclonique le6 19 et 20 janvior 1960 (débit d. pointe non Gvaluë).



6a ~'i;Hde ,des dé1Ji·~.§. d ~,é'i:iiag~

a) ~tia,ge, 19~Q.

Les précipitations 1959 ont été dans l~ensemble

abondanteso
Le tableau des débita journaliers montre que le

débit d~é·t';iage 1959 de la Rivière dcsa Galata a ét~ de 1 p 50 m3/s l?

Le débit a été minimum pendant la première quin-

Jm s~ appuyant sur les relevés pluviométriques

dqAu~àre et des stations voisinesp sur la courbe dos débits 1959 ­
1960 ainsi que sur les qualqtHH3 jaugeàges effectués mA COUTS des

annéas précédentes~ il est possible da préciser dans une certaine

mesure(avec une approximation de 5 à 10%) la valeur des débits
dO étiage annuels de la Rivière des Galets p pendan'i; la période

1951 - 1958 0

Et1~e 19,5,1

Précipitations annuelles légèrement supérieures à

la moyenneo Mois de janvier pluvieuxo Etiage fin octobre - déb~t

novembre 0

Le débit mesuré en novembre 1951

..Q c: lI) 3.2 m3/ a

semble bien correspondre au débit dOétiageo
Q étiage 1951 :::: 1 11 32 m~/8

~iage 1922

Pluviométrie annuelle tr~B exoédentaire 0 Précipi­

tations maximales en marso Pluviométrie exoédentaire an juil1etg

septembre. et novembrso
Eti~e soutenuo Minimum de débit :: début juillet~

début 86ptembrag début novembrso

La valel\T mesurée le 4/12/52 :: Q ;,:= 2 .. 24 m3/s



nOest certainement pas éloignée du débit dOétiageo Celui-ci a été

probablemen°l; de lOordre de 2 m3;so
Valeur probable:: Q étiage 1952 ~ 2 m3/Se

E-liiage 19j,~

Frécipitations déficitaires mais assez bien répartie.
dans le tempso Maximum de pluie en' janviero Pluviométrie excéden­
taire en juin et juilleto

Etiage fin ~ovembra - début décembreo

Débit mesuré le 10/11/53 : Q = 1,19 ~3/s
Valeur probable du débit dOétiage ;

Q étiage' 1953 = 1 81 m3/s
EtiMe 1.9.5..i

Préoipitations annuelles très déficitaireso Année

sèche succédanot è. une autre année sèche. Précipitations maximales
. '

en janviero Pluviométrie excédentaire en mai.
Etiage fin novembre ~ début dé~embreo

Débi t mesuré le 12/8/54 :: Q = 1,15 m'/ s ..

Valeur-probable du débit dOétiage :

Q étiage 1954 = 0,90 ~3/s

EtiC!Bi8 195?,
Pluviométrie moyenne de répartition Itty'pe"o PL'~cipi...

tations maximales en marso

Etiage début novembreo

Débits mesurés le 24/5/55 : Q '= 2 11 06 'lJl'1s

le 13/12/55 :' Q = 1 9 59 m3/so
Valeur probable du débit dOétiage :

'Q étiage 1955 =: 1 9 25 m'3/s

!t:Î;§.~a 125..§.

Préoipitations défieitaires assez bien..répsl"tieso'

Pluviométrie excédentaire en novombreo
Etiage fin'octobre - début novembreo

Débit mesuré le 25/7/56 : Q = 1~43 m3/so

Valeur probable du débit dOétiage :

Q étiage 1956 ; 1 p1 m~/s

;Et",~.12.51

Précipitations trèa défici'taires. Anné,0 sèche suc-



/
cédant à une' WJtre année sècheo Pluviométrie excédentaire en avril
et en décembre"

Etiage fin novembre - début décembreo

Débit mesuré le 18/9/57 : Q = 1 p14 m3/so
Valeur .probab1e du débit d 9 étiage ~

Q étiage 1957 ::: 1 m3/a

Etiage. 195E!
Précipitations excédentaires à Aurère~ moyennes

ailleurso Forte pluviométrie en avril 1958.

Etiage début décembre"

Valeur probable du débit dQétiage ~

Q étiage 1958 = 1 9 4 m'la

c) Et!Me moy!!!

Compte tenu des va.leurs ~i-desStH319 on peut estimer

le débit dg étiage moyen de la Rivière des Galets à 1 g'échelle actuel=

le (amont du Canail'Lemarchand) à lil~5 m'la environo

70 y't1lisat;'on actu~l.l--!t.g.e la Rivière des Galets

De la Rivière des GaJ.ets partent trois oanaux dQir-

rigation :

Le plus important le Canal Lemarchand irrigue la r&=.

gion de &vannah et certains autres périmètres de l~ rive ga.uc~eo

Les deux autres ~ le Canal de la Ravine à Marquet et

le Canal de 1a Petite Pointe dérivent les eaux de la Rivière des

Galets en rive droiteo

Mesures effectuées sur ces cAAsuX

Canal : Date
·o

~ Débit3en : Total3utilisé
: m Is: en m /a

Canal Lemarchand • 13/12/55 . 0,620 "" 0 "
Canal de la Ravine à Marquet: 13/12/55 " 01'264 ". •
Canal de la Petite Pointe " 13/12/55 " 0 9 040 .. 0 9924· .. .
~~-~-~-~--~~-~--~~---~~---

~_ .. --_ ... -



, • e , .... , :n- n

Canal
·s.... = ;;

........
Date : Débit3en :

: m le :
Total utilisE

en m'/B
_ po:, ttn" 'cc •• '-0·'0-=.«:= .. -0"'" :tor.,cFt

Canal Lemarchand ..• }/1/59 .... Otl 70S •..

ft. =_ .dl ft_

~---~--------~~-~~----------~----

Canal Lemarchand : 2/11/59 ~ Otl 610 ....
.. - - - - - - ......... - - - - - - - - ..... - - .. - -- - - .... - - - -

....
Canal Lemarchand : 8/12/59 ~

Canal de la Ravine à Marquet: 8/12/59::

Canal de la Petite Pointe :: 8/12/59:

Of/662 ::

OlJ}ll

0,036 :: I p 009
- .... - -= - - .... - - - .... - .. - - - - - ... - .. - -- - - .... - ..............

Canal Lemarchand :: 28/6/60

Canal de la Ravine à Marquet: 28/6/60

Canal de la Petite Pointe : 28/6/60

: 689 l/s :
: 206 l/s :

: }} lis :

Canal Lemarchand : 18/7/60

Canal de la Ravine à. Marquet: 18/7/60

Canal de la Petite Pointe ; 18/7/60

....
....
....

632 lis :
371 l/s ::
55 l/s ::

Canal 1emarchand : 26/7/60

Canal de la Ra.vine à. Marquet: 26/1/60

Canal de la Petite Pointe : 26/7/60

....

....

....

692 lis ::
440 lis ::

44 l/s ::

ne • e "'-==:1''''C=~= co. «c=rte =-'erre... =-= = Oz

Nota Canal Lemarchand et Canal. de la" Ravine à Marquet:

Les mesures effectuées la 3/1/59 sur le Canal L.e'"

marchand et le 26/7/60 sur le Canal de la Ravine à Marquet oor....
respondent aux capacités maximales de transport de ces canaux.

Canal de la Petite Pointe : le débit reporté dans
le tableau, est le débit réellement utiliséo Le débit de tête de
ce canal est sensiblement plus élevéo Il est de 1 gorere de 80 à

150 l/so La différence provient du fait que le canal n&est pas

revêtu: la plus grande partie de l'eau dérivée percole ou retour­

ne à la rivière avant dfarriver" sur les lieux d'utilisation.

Le tableau précédent indique que le débit utilisé



en permanence est 'à peine supérieuI\,J b. 1 m'/s' 0

Le débit de la Rivière des Galet s" même en année

sà~hs, dépasse pendant une bonne partie de lUannéa oette valeuro

Les possib11i tés de l.a Rivière des Galets na sont

donc pas utilisées complètemento

80 E'tude particu11è..:(,e - Bilan Hydrologique et étude du cours 1n...,

fé~1eur da la Rivière des Galetso

Le 8 décembre 1959 puis le 16, le 18 et le 26 juil­
let 1960 , la Mission Hydrologique a effectué plusieurs jaugeB8es

sur le cou~s inférieur de la Rivière des GaJ.etso

Le but de ceB mesures était :

- de déterminer la loi de variation du débit, du confluent du

Bras de ste SJzanne à Deux Bras, ;lu sg,u ~ au pont de la Route Nati0·"

nale

- et d aeffectuer s1multanément le "Bilan Hydrologique'J de la.

Rivière elle-même et du 3ystènle de Ca."1ElUX s~y rattachanto

La Rivière a été jaugée en plusieurs stations ~ à
Deux Bras, à la Source Blanche, à Cap Noir ll à. 1 9 !1et DenlsElli à lDé...

chelle actuelle (Amont du Canal Lemarchand) et enfin au ~ont de la

Route Nationaleo

Des jaugeages ont été exécutés également wr les dif­

férents canaux de dérivationo

Les diffdrentes stations ainsi que les résultata

du 8/12/59 ont été report~B sur la carte ci-contreo

Résultat§

Mesures d~ Bjlh2L59

Rivière ou Canal .... station ~ Débi t en m"3/ s

-----~ .... _- ....... _- ........ _.- __ ... "---=- ....... _-
•o

....

...- - -
: Deux Braa

....
Rivière des Galets avant Con- Deux Bras
fluent avec Bras de Ste 8:1­
zanne

Bras de ste 5Jzanne
- .... --- ... -- .... ----. ... - .......... __ .. ..a~
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RlVI(R[ DE3 GAlET3

Bilan' Hydrologique et Etude du COUffi Infërieur

dB 1a

. !

.. ~ ..

• 1

-r:;---------- ]
, ; Canaldela Ravine à Marquet:

! Q:O,.311my:. ,Q=~06~m~ -
1 C ., // •

Canal Lemarchand'!
Q= O,662m~_

Canal de la Petite Pointe

Q:O,036mr.

PI CI in-. de. Gal.et.

1

g. o.35~!!I·1s1
Pont voie 'erréè\

-e



Riviè:re ou Canal ..• station :: Débit en m3ls

Rivière des Galets :: &>urce Blanche ...

Rivière des Galets ". Cap Noir ....
..... - ... - ....... -. .. ... ~ ....... ,.., ... --
Rivière des Galets : Ilat Denise ::
Clla _ _ .. _

Rivière des Gal..eta : Echelle ....
.... ... _ ... ... .. ~ W'., ...:at iIIIIIa' _ ... _ ... ~ _ .. _ _ .... _ _ .. _ _ .... _ _ __ .... ... -=:1

Canal Lemar'Ohand : Canal Lemarchand ....

Canal Marquet .... Canal lliarquet D
D O~311

..... - .. _.......
Canal de la Petite Pointe: avant utilisation: 01)036
c:C!» .......... _ .. ~ ......... _ ...... __ ICa _ .. - .. _ - ... - ..... - - -. .......

Rivière des Galeta :Pont de la Route : 0 9 358
Nationale

Mesures ,gu }..6L7/60

Rivière ou Canal :: Station :
e=e • ft

.. e ft -:e="

....
Rivière des Galets avant ::
Confluent avec Bras da
Ste 8lzmm~

Deux BX'RS :

....

Riviëre des Galets. :: S;)urce Blanohe ....
___ .... ..- ...... __ ...." .... -GIll _ .. _ ..... _ .. _ .- _ .. _ ~ _ csa iClU .. _ ..

Rivière des Galets ..
" Cap Noir ....

_ ....... _ .. _ .. _ .... --- .. - ... -_ .... __ .. = .. -------_ .... -
Rivière des Galets : Ilst Deni$e ..

D

__ ..... .... _ ... ... _ ..,. ... .. .. ... .. _ _ .. ..... _ _ ... .... ... _ _ ~ _ .. -0 .. -.» .. _ '11::0 CIl

Rivière des Galets : Echelle ..
Q 1 11 834

Nota : Au cours de cette série de mesu&'es 1 Q eRlA de la. Rivièl'e



siest légèrement brouillée au début du jauge~e N2 3.

14esures du 18/7/60 ' (continuation des mesures du 16/7/60)

__=ee----."b

RiVière ou Canal •• sta.tion •· Débit en m3/s

-------..-.----------------..-..-~.--.'--=-1
Rivière des Galets : Echalle :

Canal Lemarchand : Canal Lemarchand :

..... '*»-- ... _-- .... --- .. _-.,.~-- ......... -Q6 .. -- ....... ~--

Canal Marquet . '.· Canal 14sX'quet : .: 01)37
................... -.a __ ... _ ..... _,.. __ ... ......... __ ..,~_ ......

Canal de la Petite Pointe: -avant utilisation o
o ~o, 055

--- ...... - ................ --. ............. ---_ ................ ~ .. _----_ ...
Rivière des Galets : Route Nationale ·· 0 11 181

!1e~res d,E 26L1}60

Cette série de mesures a porté uniquement sur le

tronçon compris entre liéehelle et le Pont de la.Route NationalsG

.- =..,.,..........,"l

Rivière ou CanaJ. · station : Débit en m3/s·
ft = ....- ,. • * c rttbe DC'C....

Rivière des Galets 0 Echelle · 21)04c ·
.a ..... .......... __ ... __ ... ... .... _ .. _ ...... _ .,.;s

Canal Lemarchand : Canal Lemarchand ..· 0 0692

Canal Marquet ..· CanaJ. Marquet •..

Canal de la Petite Eointe; avant utili sat10n •/t
.. _--_ ...... _--_ ...... _-- .... - ... _ ...... _----_ .... _... _-
Rivière des Galet s

-
:Pont de la Route Na- :

tionale
0 9 202

ne .... ..,. ·me··"

Maximum de débit

Les m~Suree du 8/12/59 montrent que le d~bit de la



1,239 m3/s
576 l/e

:::: 1,337
m /a

69B l/S

, .
Rivière des Galets passe pal" un maximum au voisinage·de Illiat

Deniseo
Les mesures dl.~ 16/7/60 qui ont été quelque peu pe~

turbéea par une très faible crues nOinfirment pas cette concl~­

s1ono
Cependant, il Y a lieu de remarquer qua le maximum

n t e3t pas très marquéo Laàifférence de débit qui existe avec la
station suivan~e nOest pas très significative p l'éo8.J,t nQexcédant

pas 10% des débits mes~.a~és ~'esi:; à. dire 2 fois IPerreul" maximum

pouvant ~tre commise su!" un ja.ugeage0,

~rtes d·§..&~

Si lOon fait 1~ bilan hydrologique du bief compris

entre l'échelle et le pont de la route nationale, on sOaperçoit
que le débit dOeau sortant de ce bief est nettement inférieur à
celui qui y pénètreo

Désignons par Qe le débit entrant dallB le bief en

question c'est à dire: le débit à lOéchelle et par Qa le débit
sortant oVest à dire: le débit de lOensemble des oan~lX augmenté
du débit au pon\; de la route NationaJ.e et ca1.culons les perteso

a) 101esures dJÀ. 8[12L29.

Débit à l'échelle Qe = 2,065 m;/a
Débit sortant : Qs ::: 0,662 + Op3!1 + Op036 +'0 9 358

Pertes - Qe - Qs ::: 2 9 065 - III 367 ~ 01J698 m3/s ==

b) Mesures du 181,1/..5.9

Débit à lVéchel1e : Qe ::: 1 p815 m3/s
Débit sortant: Qs =0,632 + 0,371 + 0 9055 + Op181 ::::

:Pertes = Qe Qs :: lllB15 - 11/239 ::: 01)576 m3/s :::

c) Mesuras du 26/.7/59.

Débit à l'échelle : Qe = 2,04 m'la
Débit sortant: Qs = Op692 + Op44 + 0,044 + Op202 :: 1 9 378 m3/s

Pertes :: Qe Q~ fi:: 2 11 04 - 1 11 3'18 ':: 0 11 662 m3/s = 662 l/s

Le caJ.cul mon'tre que l~s partes, qui· corresp'.mden'i:;



au débit dValimentation de la nappe alluviale par la rivière,

sont très importanteso Elles sont de Itord~e de 600 11so

La traver'sée du lit majeur p de la. rive droite à. la
rive gauche plAia de la rive gauche à la rive droite\) par la riviè~

re à lVétiage afin de desservir les différents canaux et la divi­
sion fréquente du filet dVeau en plusieurs bras en sont les oau­
ses principales, la lit majeur étant constitué essentiellement
par des alluvions torrentielles extrêmement pe~éable8o

Lorsque la rivière nO atteint pas le pont de la TOU"

te nationale (étiage sévère) les pertes sont évidemment diminuéest

la distance pa.rcourue dans les aJ.lu\rions étant plus faibleo Il.
nVempêche,quVè cette époque, elles sont encore loin dOêtre nul­
laso

M;esuJ:e~,Au 07 s8.J2.'t.embre 1960 :

1,446 m'Ja
Oi'G97 m'la
0 11 446 m31s•..

..·

•·
•·

Q ::

Une toute dernière mesure effectuée le 7 septembre
1960 9 soit trois semaines environ après la disparition de l ~é­

coulament superficiel sous le pont de la route nationale, a donné
lea résultats suivants ::

Débit de la Rivière à IVéchslle

Canal Lemarchand
Canal de la Ravine à Marquet
Canal de la Petite Pointe

(avant utilisation)
Débit de la Rivière au pOnt routier

Les pertes sOélevaiant donc à cette date à ~

1,446 - 0 9 697 - 0,446 ~ 0 11 043 = 260 1/80



lIb L9Etang de st Paul et les &urces

qui lV.Ali.mentent

--== 0: "erOr:::O ft

10 Généralités_ .... e ..".,=, .....

L°alimantation 'de laEt~g de st Paul e.st sous la

dépendance d Çune pa.rt •. du ru! ssellement su~erf1ciel dO aux forte.

précipitations et diautre part p du débit d'un certa~n nombre de

sourceso
Les précipitations cycloniques déte.rminent dans

les ravines qui descGmdent des "Hauts de St Paul fi et qui se jet....

tent dans l.°Etang des crues importantes (Ravine du Bernics51 Ra­
vine Divon,Laforge etco •• o)o

Ces orues ont pour aff'at dO augmenter, sensiblement

le niveau de l'Etang qui déborde al.ors largement. sur les terrain~

rlvera1nso
Extrêmement' brèves (elles durent 2 ou 3 jours en

général) et peu fréquentes (on en compte une ou deux par an)51
. '. .

ces crues nO offrent aucun intérêt utilitair~51 bien an contrair'eo

Aussi c'est principalement vers les Sources que,
nous a""ions orient,é l vétude qui sui to

Les sources qui alimentent le Etang de St PQUl l1

prennent naissance au pied de la falaise qui domine' l'Etang ­
lu1-m~meo

Èlles se répartissent sur une distance de 3 kilo=

mètres environo

Elles correapondent à des venues dO 6BlA très 'loca­
li8é~;tb On peut m0~e dire que certaines sont le~ débouchés de

véritables petites riviè~eB souterraines tellement leur débit

est abondant 0

Leurs emplacements respectifs ont été reportés
sur la'carte jo1nteo



D'Est en Ouest,on t~ouva successivement :

- la fource du l10ulin à eau

- la &>urce Champ - Court

... anmüte la &>urce Cresson et des venues diverS0S de débit

peu important

- puis la Grande &mrce des Roches

- le. &turce Bouillon
":'" la Source La l!'ontaine

- et les sources de la ravine du Bernica (Bassin Figeon)o

De toutes cas sources celle qui a le débit le plue

important est p sans conteste p la source du Moulin à eBUo

20 Origine .Eé.Q.lo&.Q!l~, 1fl~itude .erG.t description sommail"e

Cet affleurement des sources en pied de falaise ré­

aulte de "1 g infiltration profonde des eaux de pluie a.u "Gravera des

coulées de laves perméa.bles en -grand qui forment toute la région

des Hauts de St Paulo

.Aux souroes m0me p a.ucun substratum imperméable

Presque toutes sont plus ou moins entourées par

des ébouli B venant du rempart 0

La s:>urcEL9.!J J1QJ.llin è. eau (Altitude lIJ87-m) S9 présente

sous la forme d'un bief aménagé de quinze mètxes d0 long environo
Autrefois, l'eB.9 da oette source entraînait un moulin à MalBo

La Source Cham:e - Court (Altitude 1,33 m) appara.!t sous

lVaspect dVune petite étendue d'eau libre bordée d'un c~té par le
chemin et de l vautre par la. fala.ise ..

La Grand.e_ &urç,e des ..Rocq,~ (Altitude 2 m) correspond

à un endroit relativement marécageuxo

La S>urce BouiUol\ (Altitude' 2 11 20 m) est la. seule

source qui soit parfaitement dégagée. ,LQe~ apparaît BOUS une é­

paisse coulée de basalte compact, coulant sur un fond sableuxo



La S:>urce La l?0!tt~.~e (Al:!;itude 1 51 7'" m) est, comme son

nom l'indique, atlénagée en fon·''';).ine publique.

Les &>urces du Ber..ni.9..E:! : Il se agi t de quelques petites
venues dl eau 1Jperchées lf qui tombent dans le célèbre bassin chanté

par Leconte de L'1a180 Leur débit est comme nous le verrons axtr~­

mement variableo

fur le rempart qui domine l'Etang apparaissent en

alti tudep d'autres émergences comme la &urce Daguet et la 5)urce

Ronauda Cos sources sont captées par la commune de St Paul pour
son 81imen'tat1on en eau potablso La présenta note ne les concerne

-paso

30 l1esure~

Trois séries de mesures ont été exécutéeso La pre­

mière a été faite le 5 juin 1959. la seconde le 19 novembre 1959

1a troisième 10 5 avr11 1960 0

Leà débita ont été mosurés d'une façon générale "B}l

mo~lineto

Pour la aource du Moulin à. àau les mesures ont été

faites à la sortie du bief et les fuites ont été 8stiméeBo

La source Chsmp - Court et la. Grande &uroe des Ro­

ches ont été jaugées aux ponceaux correspondants du ehemin du Tour­

des Rocheso
Le débit de la source La Fontaine et le "trop plein"

du bassin du Bernica ont été mesurés au flotteuro
Le tableau ci-après indique les résulta.ts obtenuso

Meaures du 5 juin lm
..

&urces voisines de la source du Moulin à eau

Déb1 t total: : 20 + 10 = 30 1/s report

.. .. .. - .... -
•. 30 l/s
-- ..... --_ ..

SJurca du 140ulin à eau

Déb1 t mesuré à 'la sortie du bief

Il Il sous la roua
estimation fuites

D 437 '.1/ sD

· 40 l/s•

· 100 lis•
total : 577 ils



Source Champ - Court

Débit mesuré au ponceau qui Bert dUexutoira G

" 109 lis

Sou!"ce Cl'esson et venues diverses

Débit total 5atimé ..· 70 1/13
.. ~ _ ~ ..... __ e- ....... __ ca _ ~ ~ .. e.g ..,. .. ..co ~ "CIl _ ... _ .. __ .."

Grande Slurce des Roches
Débit total mesuré w~x divers ponceaux : 136 l/s

S3urce Bouillon "G 451/S

Source La Fonte.ine
---_ .. - ..... _--

•" 55 lis

Bassin du Bern1ca •· 8 l/s
............ __ -=- ... ... c. __ ....... _ ........ __ ..... -. __ ....... oe .... _ ..

Total . : 1030 l/s

Mesu.f.es dU....,l9. novembre .1229.
________=........._"'"'''''--__... '''''''''''_--= .._=_,_.......,............................-- ~~_......,..,__·c=c.

Sources voi sines de la source du Moulin à aaY

Débit total : 15 + 8 =
_....... - ............. -- ..... -- ... ~- _ .. ~ ...... _'lDU_ ..... __

23l/S

500 1/13

----~--

• 366 l/s..
.. 121/s.
: 120 l/s
::Total

- - - - .." ....----_ ... __ ...... -

S;)urce du Moulin à eau
Débit mesuré à la sortie du bief

n Il sous la roue

Estimat1~n fuites

Source Champ .. Court
Débit mesuré au ponceau qui sert dVexutoire G

G 90 lis
-~-* ... ~ .. __ ... ~~----"*- 0I::s _ -=- -

Sburca Cresson et venues diverses

Débit total estimé •.. 651/a

Grande tburce des Roches
Débi t total mesuré aux dive~s poncea:tlx o

G 120 l/s



... - ... ---- .. - .. - .. -~ ...... - ............. _~.cII& .cII __ ........ _,.,

&>u:rce bouillon

-- ..... -- .. ~ .... -
•.

.... - ......... - ......... -
281/s

... _-----
SourC0 La ]'ontaine

e.Io .. __ .......... _ .....

Bassin du Bernica

: 37 l/s

: 25 lis

----~~----~----~~----~-

Total

=- • ............... ce-

....... - ........ - ......
Be8 l/s

' ..........==<=-cere =_...

3lurces voisines de la Slurce du i-1oulin à eau
Débit total : 16 + 8 "=: 241/s

-- ... -----_ ...... -

&>urce du Moulin à ea.u

Débit mesuré à la sortie du bief
Estimation fuites

Total
_.. _-_ .... _---

""

••

412 l/s
100 l/s

512 l/s

8>urce Champ - Court
Débit mesuré au ponc~au qui sert 4°exutoire •· 911/s

&uroe Cresson et venues "diverses

Débit total estimé •" 65 1/13

Grande fburce des Roches

Débit total mesuré aux divers ponoeaux a• 130 l/s

~~---~-----~----~.. _- .. -- __ .. ca_

_ ....... _ .. _ ... c.M .. _ ... __ .. _ .... ~_.,_ .. ~

S:>urce Bouillon
........... _-_ ....

Source La Fontaine

••

•
"

351/s

421/s
..... - ... - ... - -- .. - - - ... - .... .- - - ~ - - - - .. -- - - .. .., ~ .-

Bassin du Bel~1ca •• 401/s

=f==? :ete "' __•. "C

TotaJ. ·" 940 l/a



4 0 fl..nalx.se<>~

L 0 analyse devait nous réserver quelques surprise~o

Alors que la résistivité indiquée alJ pont de Kohlrauseh sCéleV'ait

à plus de 6000 Ohms-cm pour 1a EOuTes Champ - Cotu·t ll cette gran­

deur tombait à 380 Ohtlls-cm pour la Eburce du Moulin ~ eauo

La faible v~eur de cette dernière résistivité puis

la lecture d'une notie de RIV..AL S sur le gisement de natron de Sa­

vannah (note qui noua a. été aimablement communiquée par Monsieur

FOUCQUE lI .Président de l' A~adémie de La Réunion) devaient nolis a­

mener a effectuer des anaJ.yses plus complèteso .
Ces analyses ont porté, non seulement, sur toutes

les sources, mais aussi sur l'eau de lUEtang : Des prélèvements

ont été ef~actuéaJ en particulier ll en différents points de celui­

cio
Dans le tablea.u suivant sont co~signés les résul-

tata obtenuso

Résultats des anal;y;aea ,!tf:fect,yées

et e:=e .........

fuurce du Moulin à ea.u

Ip43 g de Cl Na/litre

OplOG g de CO' Na2/1itre

Résistivité : 380 Ohms-cm

••

:
o
o

o
o

0\115 g de 004 Na2 /litre
0,110 g de Mg 0 /litre

p H = 7,8
T H = 30Q hydrotimétriques

- - - - - - .... - ... - .. - .. - - .... - _ - __ ...... __ 4-. -=a _

Sburce Champ - Court

0,07 g de Cl Na/litre

Résistivité : 6500 Oh~s-cm

•..
.. .p Il 7,80 =
· TH = 42..

_.. _-----~_ ............ -_ ... __ ...... __ .. _--- ... ---- ...
S>urce Cresson
0,05 g de Cl Na/Ittre

Résistivité = 9000 Ohms-cm

~- .. _-,.,-~----_ .......
Grande a>urce des Roches
0,01 g de Cl Na /litre

Rési~tiv1té = 5600 Ohms-cm

0
0

.. pH.. :::

.. T H =0

~-~--_.~-~---~-~-~

o...
: p H ~ 7,8
~ TH=: 12



3:>1.1 A'ce Bouilloll

opool f!. de Cl Ua /li tre

Résistivité ::: 5600 Ohms~cm

·•
..·

pH::: 79 8

TIl - 12
....... _.-~.-.o_~ .. _~ ....... _ .... _ .. __ êD_ ....u __

Souroe La l!'ontaine

O~01 g de Cl Na /litre
Résistivité = 5200 Ohms-cm

: p H __ 7 p8

: TIl::: 6Q
~""""" '"- ~ """,",,,,_N_""""""< ' - C Cft"

..
Eaux dEL 1 ~ Et~

t:. '",,> ',.,.. .... " - ... ·b ....... _ • ." n" =- .. ft M d- One • e .....-sr=·ttCr - == • '" 'r: t =r

....

..
"

.... 0 11 053 g de 8)4 Na2 /litre
~ 0 11 050 g de M g 0

pH:." 7 pB
T H ~ 162

~ang de St Peul au pont de la Uot~·te Nationale - Milieu (courant

... ;le plus .X'apide)

Op52.g de Cl Na /litre
0 11 092 g de CO~ Ua.2 /11tre

Réai st!vité : 840 Ohms....cm

Etang de st Paul au pont de la Routa

0 0 61 g de Cl Na /litre ~

Oll095 g de OOi Na2 /litre :
Résistivité :: 840 Ohms-cm g

o
"

Nationale - Ri1119 droite

0 0106 g de gj4. Na2 /1i~re

Og065 g de M g'O /litre

p H == ·'fl8

T H == 179

Et,ang de St Paul au Pont du Col?o Ho

Résistivité : 780 Ohms-cm ..
"

"..
p H -- "1 9 8

T H .- 172
~ __ ~ .. 0.- .. _ ~ .... &Ca -. &IQo- -.D ~

Etang de St Paul à J. ~ &bouchure

Ré~istivité (2 échantillons)

780 et 75Q Ollms-cm

o
o

o..
pH;:: 7a B

T H _. 17g



L t analyse montre que la aJl.u.'ce du Moulin à eau est!)
de toutes les sources de l CE'!;ang de Si; Paul ll celle qui présen~te

la teneur en Cl Ua la. plus élevée: 1 9 43 fi da Cl Na par litreo

L 0 exi~'lience da Bol mm"in dans l' Gatl de cette source
et sa faible altitude prouve donc son appal"tananoe à la nappe de
base"

L 0aJ:iJj, tude da la &uTce Champ - COl.lrt li da la Grande

&mrca des Rochs03, des S:mI'cas Bouillon et 1a. J.;'ontaine indique qua
cas Sou~ces sont ége~ement à rattacher à la nappe de bass"

L6Ul~ différence de salinité avec la &>ùrce du l-iou­

lin à. eau peut a'explique:ï' de diverses façonso

lQ La &urce du Moulin à eau est plus salée parce
que la turbulence c:r~ée par le veine plu s abondante à. laquelle el­

le correspond, est plus fox'GO ~ Les mélanges avec l'eau de martl

.SUI' laquelle la nappe de base flotta, sont~ de ce fai'G p favorisés"

Il es"t possible que les venues d'eau de la 8:"uI'ce du t-1ou11n à eau

dans leur cheminement souterrain antéri.eur~ coulant SUI' une sur­
face imperméa.bl~ inclinée, plongent subitement dana la nappe de

ba.se entra.înant un bl'assaga énergique à la iavaul" "d aune caverne p

pa:r exempleo

Pour les autres sourcea~ le débit étant nettement

plus faibl!31 ce b:rass~e nOa pa.s lieu et l'eau de la nappe de ba­

se reste plus douoeo

22 La salinité plus élevée de la'Sburca du Moulin

à eau, peut sOe~~liquer également par lOexistence poss!ble d'une
fissura-tion plua importante des coulées de laves a.u voisinage de

la séparation nappe. de base ~ eau de mer, cette fissuration of­
frant à la grosse veine du Moulin à ea~ un chamin priviligiéQ

On pourrait encore avancer deautres hypothèses"

Quoiqu Cil en soit, celles énoncée~ ci-dessus montrèllt d tune façon

suffisamment nette que les différences de salinité et par consé­

quent de résistivité et de dureté, peuvent 0tre parfaitement ex~

pliquéeso



E::loux de 1 t }1'tang proIH'emant dites

cont faiblement saum~tras,

•.

L.ain' ~alini té provient en presqu0 total:Uié da le

source du l-1olJlin ~~ eau .. Leur t:~m15ur en sal ~ légàL'€lUlcmt supétieul"@

en rive droi·te au pont de la l'out,e Ha~lonal(9)> a Cexpliqu5 par la

position purtiicn11ère do cette sou];"'oe par l'apport GJJX QU'Gres sou~­

OSSo

Les résistivités memtréGs au pont du Chemin de fer
ei à 1 Gembouchure indiquent que la s6Ù.inité de 1 cEt811g en. ces en­

droits reS'pec·l;lfs eat sensiblement la. mGme qUffl.l~ pont de la routa

Nationale sauf évidemmont en pé~iode de ,raz de maréeo

'5'0 QOI\clu SiOl;1 ·e.ar.ti..2.Y.1iè.X'-!l

L~ question est évidemment de savoiT si ces eaux

sont propres ou ~mpropres à l'i~r1gationo

DG après l1onsioul' HUG.QT, Directeul" des fucreries

de llourboll~ on irrigue la canne anx Har/aï a.v'ec des eaux dont la



teneur en Cl Na va jusquVà 1 gramme/litreo

La source du Moulin n vest donc pas utilisable pour
1 virrigationo

Par contre~ si I von admet la limite ci-dessus, les
eaux de l REtang pourraient ~tre utiliséeso

Il serait bon, toutefoiss de prendre préalablement
l vavis d Vun pédologue, la teneur maximale admissible des eaux

dVirrigation en sel marin dépendant de la perméabilité particu­
11ère dGS terrains 1rriguéso

En cas de pompage év~ntuellJ quel est le débit que
Igon pourrait extraire de IVEtang sans que la salinité de ses
eaux .augmente ?

Pour r~pondre à cette queation p il convient de re­
marquer que l vévacuation da 1 vEtang se :t'ai. t par un chenal uniqueo

Le débit de ce chenal dépend de son état dVensable-

ment 0

Sou s l vaction da la houle lJ à marée heute9 1 vexutoi""

re a tendance à se bouchero Lorsque celui-ci est obstrués le ni­
veau de l gE',ang monteo Il faut alors déblayer pour éviter une imL:>

mersion trop importante des terrains riverainso Cette opération

de déblaiement a lieu o en moyenne 8 tous les dix joursQ
Le' débit du chenal p à un instant donné lJ niest donc

pas égal en gén'êral ll a:u débi t d valimenta.tion de 1 gEtang à cet '

instant mais verie de 0 à :;. m3/ So

Par eontrs ll 'son débit moyen 'calculé sur une assez

longue période 6St sensiblement égal à ce débit d°alimentatlong
les fui tes se produisent par infiltx-ation directe Vers la merlJ

étant peu importantes en raison du colmatage et de la faible dé...

nivelée Eteng-océano
Si donc, on prélève de 1 UEtangp par pompage, un

débit Q inférieur à son débit naturel dUalimentation g la quanti­

t~ d Reau qui sC'écoule aotuel1'ement à la mer par le ohenal de sor­

ties sera diminuée. dRmutanto La nappe de base qui se poursuit en

profondeur soua lUEtang, ne sera pas mise à. contribution et la

salinité des eaux resterai de oe fai t~ inchangéeo



e.

Nous avons estimé (paragraphe précédent) le débit

d'alimentation de lSEtang à 1 11 40 m3/s environ (apport.a moyens to­

taux en période ordinaire)o Si lOQn sVen-tient aux apports visi­

bles uniquement ll on n'aura que plus de sécuritéo
Le débit total des sources que noue avons ,jaugées

(appo.rte visibles) s'élève à 900 l/so Comme l'année 1959 a. été'
relativement pluvieuse et quOil existe des années aèchesp le dé­
bit de ces sources peut à certaines époques être sensiblement plus

faible 0 Cependant compte tenu de l'origine profonde des eaux» on
•
.peut estimer que les amplitudes de variation ne dépa.ssent' pas

300 1/130

Par oonséquent, en se limitant à un débit de pomps=
ge inférieur à 500 - 600 1/8'1 on peut ~tre assuré,que par suite
du prélèvement 1) la salinité deseaux d,e lU Etang nO augmentera en

aucune saisono

..-



1110 Lee nappes BOuiiel"X'aines :: nappG alluviale

et nappe de base~

Les nappes souterraines conat!tuent une autre l"eS,.,.

source susceptible dve~re exploitéeo
Avmlt dUen aborder llétude p il convient de dire

quelqu0s mots da gé1)logie locale",

ARer.gu géolog!g,u..§ du cJln§. all1!.vial de 1a,Ri,!ière ',pas (}a1_eJiJ!

Le cône alluvial de la Rivière des Galets est fol'­

mé en majeure partie dBalluviona torrentielles très pe~aéables ~

sable et galetso

La principale formation imperméable qu ~ il contj.ent p

est constituée par une puissante coulée boueuseo On rencontre cett
coulée de tuf quasi imperméable au débouché des gorgeso

Elle forme la riva gauche du lit majeur de la X'i­

vière WJ voisinage du pont routier et en rive droite9 ella domine
le village de la Rivière des Galetso

Une centaine de mètres après le pont de la route
Na:tionalall alle disparatt sous les alluvionso On la l'ErGrOUVe dalls

le soubassement de la ville du Port è. une dizaine da mètx-es de la
suz-faceo

Elle est certai11emant importante mai2 son étendue
exacte nVest pas connueQ

Après aa mise en place!) elle a été plus ou moins
érodée paE la r1~1èreo

Outre oette formation, le c6ne alluvial X'enf0X'm9 en

plus dO anciens lits alluvionnaires oolmatés pa&> des dépais argileu

et de ce faitp plua ou moin.9 imperm.éabilisâso Cea lits alluvionnai

l'es ont SUl' la ciroulation des eaAAX souterrainesp tme i.nfluence

vraisemblablement moindre que la ooulée boueuseo

!!e_s na;Q.-e.~!L~~i_~.'t~

NotH3 dis~Ginguerons deux UcH;agesU dana les i18.ppeS



,~;.'

~

- Là nappe alluviale -de la Riviàre des Galets qui SU écoule

au voisinage de la l"ivière

'- et la nappe de base que lton.rencontre partout sous le c6~

ne alluvi~ à une altitude légèrement supérieure an niveau de la

marc

10 La .nana alll.wialede 1.8 Rivière dG~ G.ale:~s

Comme beaucoup de rivière8~ la Rivière des Galets
possède une nappe alluv1onnaireo

Différents travaux éxécutés dans le lit majeur de

la Rivière ont montré lRexistence de cette nappe fluvialeo

Fondations du .Rant métallique de la Rivière des Galets

Le Service des Ponts et Chaussées signale que des

venues dO eau relativement abondantes ont été rencontrées lors de

la mise en place des pilèS de ce pont.,

DU après l.es renseignements qui nous ont été four­
nis, la profondeur des. fondations au-dessous du lit varia de six
il douze mètres.,

La première pile rive gauche a été fondée sur la

coulée de tuf quaat-impennéable signalée ci-dessuso

Les autres,. par contrell reposent sur des alluvions

torrentielles ordinaireso

Dans la presque totalité des fouilles les venues

étaient~ paratt-ilD. d'un débit relativement importanto
Aucune estimation quantitative précise nVa POi ce­

pendant~ nous être fournie ..

Puits de Secogrs de la Commune du :Port

En 1958, lQEcEoRo a fait creuser pour la Commune

du :Port un puits de secours dans le lit majeur de la Rivière des

Galets, en rive droite, dans un endroit complètement sec à l~é­

poqueo Le niveau dans ce pui ta SU est établi à quelques mètres ·de

la surface du sol seulamento



Etendue de la na.Tl.M

Il n 0 e~i ste aucune formation imperméable délimi "iian~

pariaitement le lit alluvionnairec
La ooulée boueuse" que 100n rencontre à l'issue

des encaissements, n 9 apparait dans le lit majeur proprement di tg
el1 rive gauche qu °un peu avant le pont" Plus à 1 0 amont, elle
n Uexlste pas: elle a été sçiée par la rivière"

Au-dessus du village de la Rivière des Galetsg le

lit majeur est occupé essentiellement par des alluviop.s torren­

tielles reposant sur des coulées de laves plus ou moins perméable2i

A lOamont du PontI) on peut donner grosso-modo oom­

me limites de la nappe alluviale le lit majeur" Encore n'est-il
,pas oertain qu Uen tout point de ce li t ll on trouve de 1 0 eau en tou..

te période, car Il comme nous le verrons, la nappe alluviale subit

de importantes fluctuationso

A lU aval du Pont" la probabilité de trouver de

lUeau dans le lit majeur" parait-être plus réduite:: Les eaux de

la nappe alluvionnaire sUétant infiltrées samble-t-il ll an presque
totalité sous le tuf, percolent et rejoignent la nappe de base.,

llé.bict. d val;.i,mJ!,ntation de la nalm,s..ale:l1!.'!}.~!

Les mesures effectuées sur le cours inférieur de la
rivière des Galets. (voir paragraphe 1 ..8) nous permettent de dire.

que le débit dU alimentation de la nappe alluviale par la rivière.

est en période ordinaire supérieur à 600 lis "

A lU étiage lorsque la rivière nVatteint pas.le pont
routier noua a.vons vu que ce débit diminuait sensiblement" Au dé­

but septembre 1960 11 était de lDordre de 260 lis .,

Fluctuations
Les fluctuations de la nappe sont conëidérables., El·

les sont liées principalement au débit de la rivièrso

Les variations de niveau statique observées dans
la puits de seoours de la Commune du Port sont de 10oI'dre de 5 mè.,
treso



Essais effectut!
Un essai de pompage a étti effectué sur le puita de

secours de là Commune du Porto
Rappelons les caractéristiques de oe, puita àiotué à

1 9 a1titude 110 mètreso ProfondeuX' sous margelle: 9 m 0 Diamètre:

2,57 m 0

Le puits est formé de buses préfabriquées de 0\150 m.

treso Les six premières portent des barbacaneso Ces buses repo,sent

sur un banc de basalte et sont entourées par des alluvions torren­
tielleso

Au moment de lOessai : le lB juillet 1960, la riviè·
Te coulait de part et dUautre du puitsp à proximité immédiateo Le

niveau de lVeau dans ~e puits était à ~fl4, m su-dessous de la mar­

gelle soit à 7,50 m environ aJJ-dessous de la rivièreo
Lvépaisseur de la tranche dOeau dans le puits était

de 55 cm environo

Résultat obtenu :
Débit de l Ils environ pour un rabattement de 45 CMc

La modicité du débit le jour de IDessai'p était due p pour une bonne

pa.:rt, à la faible épaisseur de la tranche d'eauo

Ajoutons que liusage de ce puits nlest prévu quOau

moment dés oyclonesp en cas da dé'térioration des conduites d' adduc­

tion venant de la fuurce Blanche et de la Source, Deni seo
Le niveau de l'eau dàns le putta est alors nettemen"

supériauro

Q,onclusion

En définitive il semble bien que lors de la période

pluvieuse, on trouve de 1.' eau dans le litmajeur, an maints endroit::

à faible profondeurpen particul~er avant le pont routiero
En période sèche, le :flux alluvionnaire existe enco..

re 'mais il est d Uun débit beaucoup plus fa1bleo Il ne faut pas troJ:
compter, alors, sur la nappe alluvialeo

.Ajoutons qu'un agenoement judicieux des pri ses des
canaux d ~ irrigation en réduisant les per·tes en rivière au .prof! t

de l'utilisation diminuerait du m~me ooup, de façon certaine~ l'im...

portanoe de ost écoulement sous fluvial"



'e

20 L§ Nappe de Base'

'12 Généralités
Les eaux de la Rivière des Galets lI à leur arri"i!ée dan

la plaine de la Possession p sQinfiltrent partiellemento Il en est

de même d'une bonne fraction des eaux deirrigationo
Ces eaux rejoignent en profondeur, soit par perco1a.';'I'

tion directe, so1 t en coulant à la. surface de formations imperméa­

bles : tuf ou anciens lits dO aJ.luvions torrentielles colmatés par

des dépOts arg11euxp une nappe dt eau douce flottant sur de l veau de

mero
Cette nappe qui se confond dans le cas présent» avec

la nappe de base 9 reçoit en plus p des apports provenant de l'infil­

tration des eaux de pluie p ' au travers des pentes N ~ du Massif du

Piton des Neiges qui surplombent directement le cÔne alluvialo

La nappe en question se rencontre à une altitude fai­

blement supérieure au niveau de la mero

La profondeur 11 au-dessous du niveau de la mer» jusqu ~s

laquelle on trouve de leeau douce, est telle que :'h = 40 t

t : désignant le niveau piézométrique de la nappe ll au

point considéré, par rapport au niveau moyen de lOocéano

LO existence de cette nappe dans la Plaine des Galets,
est mise en évidence par un certain nombre de puitso Nous citerons ~

- Dans la Région de la Po ssession :

Le puita du terrain d'Aviation,
Le pu!ts des Services Agricolese

et les puits appartenant à Mo Chunu p

- Dans la Région du Port :

Le puits des Eaux et Fo:r@ts (puits creusé .sur demande de la

Chambre de Commerce)p

Le puits des Ponts et Chaussées,

Le puits de 19Eo~oRo du Bord de Mer (l~autre puits: le puits

de la oentrale situé dans la cour de l'usinep ainsi que nous le ver~

rons, ne doit pas être rattaché à la nappe de base)o

Les positions de ces différents puits ont été repor­
tées &lr la oarte jointeo

Les renseignements relatifs à ch.acun d' euxp sont ras­
semblés dans las pages qui suivent 0



· 2~ ]~ttlde des Ptlits

J;l~gion de l.a PQ§~~ah8i.Q.P,

Puits du terrain d t Aviat10n
rt 2:ft ft e b ...... e "' .., _' =ft ..

7,2
= 122 lIydrotimétriqu6E

pH =
TH

Fl.Üts creu8é dans des e.lluvions torrentielles t:rès

perméables : sable et galets.
Haçol1nerie hourdée avec barbacanes à la basso
Profondeur BOUS margelle : 14,60 ID Diamètre : 2 m.
P~t1tude margelle: 159 515 ID •

Niveau de 1 veau par rapport à la msr :
(début juin 196ü) t = 1,465 m

Niveaux statiques extr~me9 observés: t m.in. = 1,41 m

t msxo = 1 9 71 m
Epaisseur de la tranche d'eau le 13 juin 1960 : 0 9 5, mètre
Débit 0: 2,5 lis pour un rabattement de 0 9 20 'mètre

,.5 Ils pour un rabattement de 0,40 mètre

!ffJ.aJ...l1J~_ea.del! eau

0,15 g de Cl Na Ilitre
Résistivité : 2500 Ohm-cm.

,~1..ts dJt8 Services.. Mricq1es

Pui t s creu sé dans des coulées de lavaBo

lfon maçonné - paroi s étayées par tAn blindB813 en

planches - faib1emènt comblé actuellamento

Profondeur: 17 m
Altitude extramité planche verticale: 17 9 51 m

Niveau de l'eau par rapport à la. mer : 2 m environ

Analyse: néant (impossibilité prendre un échantillon)o

Pui t s= aP.2artenant A Mo ..Q!lanu

Pùits Nil ~

Puits creusé dans des alluvions torrentielleso
Maçonnerie de pie~res àèches.

Profondeur sous repère (murette da garde) :
4 11 15 - 49 20 m



Diamètre: 29 70 m
Altitude repère: 39 54 m
Niveau de 1 f eau par rapport à la mer ::

(début juin 1960) t = 0~56 m

Niveaux statiques extrêmes observés: t mino = 0 9 56 m
t maxo = 1 7 09 ID

h"'pa.1sseur de la tranche d'eau le 30 mai 1960 :: 1 9 20 m

Débit : 29 45 l/s pour un rabattement de 0 9 60 m
2&6 l/s pour un rabattement de 0 9 80 m

AnalX see dEt 1 t eau

0 904 g da Cl Na /lltre
Résistivité ~ 3400 Ohm-cm

H '1p :::;:

T H = 19Q Hydrotimétriques

~its Nf? .4

Maçonnerie de pierres sècheso

Profondéur sous repère (margelle) :: 40 40 m

Diamètre : 1 0 45 mètreo

Altitude repère: 39 907 ID

lUveau de l'eau par rapport· à. la mer ::

(début juin 1960) t = 0 9 51 m

Niveaux statiques extr~mèB observés: t mino = 0 5 51 m

t maxo = l ~I 35 m

Epaisseur de la tranche dO eall le 31 mat 1960 :: 11105 ID

Débit: 0 910 lis pour un rabattement de 0 9 85 ma

..4r!alxse 4..e 1 ~eau

0 905 g de Cl Na /Iitre
Résistivité : 2400 Ohm-cm

Puits N9 3

pH::: 7 9 3

T H = 222 Hydrotimétriques

Maçonnerie de pierres sèches

Profondeur sous repère (margelle) : 41}52 mo

Dimaètre : 1 p 72 ID

Al..ti tude :repère SUX' margelle : 3p 305 ID

Niveau de lit eau pal' l'apport à. la mer :

(début juin 1960) t = 01}51 m



Niveaux statiq,u8s extrêmes obsarv'éa ~ t mino = O~ 51 ID

t msxo = I p 35 m
Epaisseur. de la tranche cP aau le 31 mai 1960 :: 1 9 10 m

Débit : 0 9 12 lis pour un r-ab8~tement de l IDo

.~.!!!i!K§.e ,.Ç~ .1.R,~,,"9M.

0,06 g de Cl Na Ilitre
Résistivité :: 1660 Ohm~cm

pH •• 71>3
T H = 212 Hydrotimétriqu8H

R~ion nt! ~~OI:t

Puj.,ts d~t~L~fWX_~~ =E.o.l.~.:t~ creusé sur demande de la Cham....

bre de Commel'ceo

Puits creusé dans tin terrain sablonneux 0

Maçonnerie hourdée reposlID't su:!' une maçonnerie de

pierres sècheso

Profondeur sous margelle : 7 li 50 ID

Diamètre: 1 9 55 m

Altitude margelle : 6 9 415 m
lUveau de le eau par rapport à la mer

(début juin 1960) t ~ 0 9 435 m
Epaisseur de la tranche dQeau le 17 juin 1960 : 1 9 60 m
Débit :: 1 9 1 Ils pour 'un rabattement da 0 9 60 mètre

Apalyse ft.~ l 8 ealA

1 9 25 g de Cl Na Ilitre

Résistivité:: 400 Ohm-cm

pH::.:: 7~B

T H _ 652 Hydrotimétriquea

Maçonnerie hourdée repo sant' euT une maçonnerie de

pierres .9èchsso
Profondeur sou s margelle ~ 9 11 30 m

Diamètre : 1»55 m
Altitude ~epère : 8 11 15 m
Niveau dc;l 1 i ea.u !laT ~apJ.ort à la mel'" ~

~début juin 1~60) t.~ lp48 mètrB



Niveaux statiques extrêmes observés: t min. ~ 1,30 ID

t max. = 1 9 55 ID

Epaisseur de la tranche d 8 eau le 6septembre 1960 : 2,50 m

Essai de pompage non effectuéQ

~é\lx.~es de 1 0 eau

0,07 g de Cl Na/litre p H. = 7~6

Résistivité : 1600 Ohm-cm T li =: 192

~ : Ce puits qui est connu à la 8Jbdivision d6~

Ponts et Cha.ussées du Por·t sous le nom de puita 8.td est un pui ta
très ancieno Nous nOavona pü obtenir aucun renseignement BUT les

terrains traversés au cours de son creusemento Compte tenu de son

débit, 11 semble queil ait été creusé dans des alluvions tOA'X'sv.=

tielles mais il nOest pas impossible toutefois que du tuf ait é~~

rencontréo .

Ce puits était utilisé autrefois par.le CoFohe> ôot
par les bâteaux pour leur approvisionnement en eau douc8o

La ville du Port sVcn est servi également pendant

plu sieurs semaines pour son alimentation en eau potable lors du

,cyclone de 19480

Il est équipé de deux pompes à vapeur et dUune

chaudière mai s ac·tuellement sa machinerie n ~ as·t pas en état de

fonctionnement 0

Lors de son utilisation par le CoF.Ro ce puits é­
tait i parait-i1 9 mis en pompage un jour sur deux au débit de

60 m)/heureo Il a donc un débit relativement élevéo

F~its de l'EoEoR~ (Puits du Bord de Mer)

Puits creusé dans des alluvions torrentielles 8ssa~

peu perméableso Comporte à sa base une galeriê de 2 in de 18.X'ge et

JLO m da long environ avec cadre en béton armé et remplissagesde

pierres sècheso

Profondeur sous repère (margelle) : 8 p BO m

Altitude margelle : 6 9 50 m

Nive81~ de 1 Ceau par rapport à la mer ;

(juin 1960) t ; Op13 m
Niveaux statiques eX'l;r&mes observés : 'k; mino -~ 1)~13 m

t maxo = O~70 m



Epaisseur de la tranche d o'eS}..l le 24 mai 1960 : 2,50 m

Débit : 29 3 l/s pour un rabattement de l mètre
~ 1/s pour un rabattement de 2 mètres

AnalY,':39••dE! 1 ~ eJiU.

Op}l g de Cl Na/litre p ~ = 7 p7

Réistivité : 1520 Ohm-cm ~ H =132 Hydrotimétriq~es

Obseryat.1on~ ~ Le niveau du plan dl eau dans oe "
,

puits en raison de sa faible distance à 1 t océan (100 m)1I es~

sous 1 91nfluence de "la maréep ce qui explique la valeur très fai

ble (Ogl? m) trouvée pour t lors dGune visiteo

Qas J2.articuli2.I: : Putts de lOEoERo (Puits de la Gentrale)

Ce puits!, situé dans la cour de I t usine, ne doit

pas être rattaché à la nappe de base 0

Il ne sllagit pasp en effet, d'eml douae ~lottant

sur de 1& eau de mer mais d'un écoulement d r eau douce sur oouche

imperméable 0

pli:::; 1~8

~ Il :::: 252

= 4$198 m

= 49 61 m

= 6 11 07 m
Cl 4$120 m•
m

Epaisseur de la tranche de eau le 20 juin 1960

Débit: 0,55 l/S pour un rabattement de 2p 50

~~lse de,~&rt~~

0,08 g de Cl Na/litre

Résistivité: 1900 Ohm-cm

Ce puits'dont la margelle es't fi l'altitude, dEl

18» 54 m a été oreusé" jusqu llà Ulle c6te voisine de 2 mau-dessus

du niveau de la. mer ll dans des alluvions peu perméableso A cette
profondeurg on a rencontré .la c9uléa de tuf imperméableo Le creu,

semant a été poursuivi jusquià la côte -} 0,80 m par l'apport à la
mer mais la coulée boueuse n 9 a pas été traversée ..

Caractéristiques prinoipales g

Altitu"de margelle: 18p 54 m - Diamètre: 1:,80 m
Profondeur : 17,70 m sou s margelle
Niveau de laeau par rapport à la mer:

(fin juin 1960) t

Niveaux statiques extrêmes observés : t mina
t maxo



39. Consj.d~~t.i:.9.!!S gén"éraJ,!ts '.

,S9J.inJ.té de l,a nappé de ba~~

J...es mesures effectuées montrent que l,u eau de la naJ

pe de base sous la Plaine des Galets, est pratiquement douceo

Le puits nIe plus salé ll est la puits des Eaux et
Forêtso Sa teneur plus élevée en sel marin: 1'925 g de Cl Na/li-. '

tre, tient à sa situation particulière, à l'extrêmite de la poin-

te, qui lui vaut une mauvaise alimentation en eall dOUée.,

Tou s les autres puita ont une salinité inférieure

à 0 0 4 g de Cl Ua/li tl"e ,: le pu! t s du 'terrain d v Aviat.ion titre

0 9 15 g de Cl Ne. par li ti'e» et les puits Chanu de la Possession s'i;

le puïts dés Ponts et Cha1.lssées du Fort moins de Q~lO g 0

Leur teneur en sel est donc de beaucoup inférieure
à celle de l veau de mero 'Rappelons que la salinité de cette der~

nière eS'l; de 34 grammes par li 'lire 0

~"Çistence de ltui:ts faiblement aI'tésien~

RIVALS signale dans sa nO~Ge intitulée: uLes condi­

tions de l ÇHydrologie à La. Réunion eJt; les problèmes da J.R Rechex­

che des Eaux Souterraines lt le existence de pUi-'(j's fa'iblel'!lan"~ 'aZ'"l;é­

siens danB la Région du Porto

En 1940 11 il a.vait fait creuser un puits au voisina­
ge du poste forestier p puits qui est d'ailleurs actuellemen~ com~

bléo

Au cours de son creusement p écrit-i1 9 5~50 m d Val­
luvions torrentielles avaient été recoupés puis 12 m de tuf sensi­

blement imperméable, sans rencon·tl~er dO ee.u 0 On, se trou~\7'a.it alo:rs

à environ 10 m au-dessous du nivea.u de la mer lOl'squ aune' remon'i;ée

d'eau douce de 11 ~ 50 se produi si t en quelques 'heures e"i:; se main~

t:i.nt à environ 1~50 au-dessus du niveau de la mero

L t existence de pui'!;s artésiens dans la. l"égion du

Port nQa rien dQétonnant ~

,En effet p toute cette région ainsi que nous l°avons

signalé ci-dessus p a été recouverte p jadis p par une coulée boueuse

qua.si, impe.X'iJléable"



LOeau venant de l&intérieur de lijIle se met en pr6s~

sion sous cette coulée de tuf et refoule l'eau de meTo

Préoisons immédiatement que, parmi les puits exis-,

tante actuellement 5J il n Qy en a aucun qui soit même faiblement ar....

tésieno

Variations annuelles de niveau.
Sbus lOeffet des précipitations sai~onnières,leni­

veau statique du plan de eau vaiieo
lAe niveau statique de l veau dans les puits Chanu en

s6liaon pluvi~usefl est nettement plus élevé quQen saison sèchso Le

plan d'eau dans oes puits pendant :\.a période cyclonique, est sous

lOinfluence directe de la ravine des Latanierso
Lea variations de niveeu statique observéesdans les

a1Itres puit,s, sont par oontre, beaucoup moins importantes :

t max = 1,71 ID } pour le puits du terrain dB Aviation
t min = 1,41 m

t max = 1 51 55 m
" m ) pour le puits des Ponts et Chaussées
t min = III 30 ) du Pox-t

Pente de lA nappe'

Nous calculerons la vaJ.eur de cette pente piézométr1
que, pour l~étiege et en nous basant sur les puits suivants:

put t s du terrain d QAviation

putta Chanu de la. Possession

puits des Ponts et Chaussées du Porto

Puita du terrain d vAviation
c .,.........

Distance à la mer : 515 mètres
t minimum observé : 1 0 40 ID

Penta correspondante p = ~ = 0 9 27%

Puits Chanu de la Possession'* • Cd... 'On r ft M -..••

Distance à la mer: 125 mètres
t minimum observé: 0 11 50 m

Pente corr-eapondante p c 0,50 __
125 0,4%



Fuita des Fonts et Chaussées
o q:tP e= ' •

Distance à la mer : 400 m environ
t minimum observé: 1,30 ID

Pente correspondante : p = 1 30
~ = 0 9 32%

3/1000
2,5/1000

Les chiffres précédents montrent que la pente pié­
zométrique déoroit légèrement aveo la distance à la mero

On adoptera finalement comme valeur approximativa
de la pente piézométrique moyenne :

- sur les 500 premiers mètres :
et sur le premier kilomètre :

.:E!paisseur de la lentil:.le de eau <!ouee

L°épaisseur de la lentille d' a"au douce, dans le cas
où la nappe n'est pas artésienne, est sensiblement égale à 40 t D

t : désignant le niveau piézométrique de la nappe
au point considéré, par rapport à la mer.

Dans ces conditionsg il vient pour l! épaisseur de
la lentille d'eau douce en période sèohe, les valeurs suivantes:

!?Hi t;s :"~.;.;t"t$rr.ain de Aviat:l,<tl!

t minimum observé = 1 9 40 m

:Puits Chanu de la. Possession........ e ..... ft _ ....

t minimum observé = 0,50 ID

Puits dJ9s.J?,Q.n!s. et Chausséef! du Po..rJ.

t minimum obse~Jé = 1,30 ID

e :;: 56 mètres

e = 20 mètres

e = 52 mètres

LorsquCon aOéloigne du rivage!) lOépaiaseur de la

lentible dOeau douce cl~ît :

En a.dmettant une valeur de la pente piézométrique

moyenne de la nappa de 2 9 5/1000 , il vient pour la valeur de t à

l km dU rivage : t =" 2,5 m
et par conséquent pour e li épai sseur de la lentille d e'eau douce la

valeur : e == 100 mètreso
Ce chiffre nta évidemment quVune valeur approxima­

t1ve~ Pour chaque puits foré, il ~aut faire un nivellemento



Dans le caS Où le puits est artésien, il y a lieu
évidemment. pour obtenir lVépai,sseul' de la lentille à,ceau doucep

de retrancher de 40 t lVépaisseur de la couche imperméable située

au-dessou s du· niveau de la reraontéeo

Puits RIVALS...,... . ....

Niveau.p1ézométrique t ~ Ip50 m
Epaisseur de la couch~ imperméable au-dessous de '1~ remontée

11~50 d'où pour ·e v la valeur:

e ~ 40 t - 11 9 50 = 60 - Ilp50 = 48 9 5 m
(nous donnons cette valeur sous r~serve de 1 8xactitûde du nivel­

lement effectué lors du creu sement) 0

Débi t des..Rui ta
Les essais effectués montrent que le débit des dif..

férents puita est extrêmement variableo Les différenêes de perméac

bilité entre alluvions sont les causes principales de cette VQ­

riabilitéo

: , 2 fi 5 1/spou r un rabat.'t-ement da 20 cm

tJ, 5 l/s pour un rabattem~nt de 40 om

f2. 451/s pour un l'abattement de 60 cm
l2,6 l/s pour un rabattement de 80 cm

Puita Chanu 1121 =

Un puita traversant des terrains moins perméables

a un débit plus faible pour une m@me profondeur et un même rabat­

temento Ainsi le puits de la Centrale EoEoRo p situ~ dro:ts la cour
de l'usine (puits qui ne doit pas être rattaché, no'us lOavons dit!)

à la nappe de base mais dont nous pouvons utiliser lès résultata

dt essai en ce qui concerlle les propriétés hydrauliques des ter­

rains traversés) a un débit de 0l/55 l/s pou!' un rabattement da
21l 50. m et une profondeur sous plan d'eau statique dé 4,20 mo

-Les pui"ta creusés dans les a11uvion~ ~orrentiellea

grossières ontl/ par contrep des débits relativemërit élevés pour
des rabattements faibles'o

ExeJllB1E!.§ ~

Pui ts du terrain dU Av:i.a.tion

Les valeurs atteintes sont oepen.dant bien mode·staso
Leur modicité est dCs eu fait que le fonoement de ces puits a été
arraté pratiquement dès que la nappe a été atteinte :1



K = 10 1/s/m2

K 0:: .2\)5 1/s/m2
r)

K ::: l l/s/m~

.)

K :.:: Ogl 1/s/ru'"

L~épaisseur de la ·Granche d0eau ll lors de nos essais

était dans le puits du terrain dgAviation de'53 centimètres et
dans la puits Chanu IrQl de Iv20 màtre.~

Si le puiJG.s du terrain d 9 Aviation. avait été memé p

à une.profondeur de 6 ID pa~ eXGillpla p au-dessous du nivea~ piézo~

métrique da la nappe p son débj.t eut été infiniment supérieuro

Les formules mon'Gl'ent que pOUl' un rabat-tement de Op60 Hl il sous
réserve que la pe~méabilité dés terrains traYe~sés reste la même g

on aurait un débit tle l'ordre de 40 lis p ceci en ~égime ~e~aaent

sans augmentation excessive da salinitéo
La puits des Ponts et Chaussées du Port (6tJ r!J.'5/h

soit 16 9 7 1/s) nO infirme pas p quan·l; à la valeur du débi t ll cette

~o!'lclusiono

La question e en ce qui concerne la salinité 9 ae~a

rèprise dans le rapport généralo .Aussj, nous n~insi.sterons paso

Les formules de pompage dOnnel'lt pour le coefficient

K de Darcy les vaJ.eurs suivantes g

Puits du terrain dO AVia-tion

Fui·GS Chanu NQl

Puits des Eaux et ]'OrêJlis

Puits de la Centrale EoEoRo

(puits situé dans la cou&' de lOUsine)

Le rapport' entre les perméabilités extrêmes est de
100 0

On a évidemment intérQt à crauser les puits d~ns

les endroits les pllAS pe-rméableso

Ln nappe de base qui S6 étend sous le cône alluvial. .

de la rivière des Galets est relativement riche et pr~tiquement

douceo

Elle peut fournir un uti~e appoint à. l 0étiageo



CONCLU SION GmlERALE
cel " = -.. e_ n"r .......

La superficie totale des terrains cultivés et non

cultivés. situés en rive droite et en rive gauchegà l'issue des
encaissements de la Rivière des Galats,est de l'ordre de 1500 hec­
tares.

On dispose pour catte superficie de 3 types de reB-
sources:

- de la Rivière des Galets dont le d~b1t est relativement
variable,

- de l'Etang ·de st Paul dont les eaux sont très faiblement
saumâtres

- et d eune nappe de base importanteo

Par une utilisation rationnelle.de ces ressources
11 ne fa! t aucun doute p que la total!té des terres du c6ne allue...

vial peut être mise en valeuro

........... «



Inventaire des Es~tm fuperficiellc:Js et ~u"ter:rain.as PO'lu'

la R'iiae en lfaleu:i' de la P 1 Pi. l N B des G A li ~ T S

La Plain.e des Ga1tlrts est le va..st~ c6ne ci ~ alluvions

t():r:rentialles qui SB étend à l GiSS1AEl des ence..îasaments de la :riviè·

l'S du mGme nom et qui ~onst1tue la poin.ts Nord-Ouest de La Rêu=

nion"
Alors que les Plaines de Pi~rrGt'onds et da ~ M=

drG "'" Bras PMOl1~ de wême n~ture géologique que la Flaine des Ga"­

lets9 portent de balles cultures de cannesg cette dernière nfoi=
f'l"® ,au Fegard qua des étendues incultes» quasi. dénudéas ..

Ce-t aspect désertique est de non selAlement g à tille:'!

pluviométrie déficitaire (la Possession et le Port enregist~ent

en moy~nne ~espectivem0nt 110 @t 6BO mm~ de pluie par sn) mais
aussi eu :fai"t!! que 1~i:rrigB.;tion6 dans ce"tta portion de lvl1e~

n~est pratiquée qua ml!' une petite échelle ~ les terrains culti=
'\fée (Région de Savannah et terrains en bordure du canal de la R~=

vine à Marquet) ne forment!! au total p que le tiers envi~on~ des
Buperficies irrigables.

La mise en valelll' des vastes étendl.H~B! restées in~'

cultes jusqu~à pr6sent p améliorerait d~une façon certaine v lfiê~

:conomie da cette région ..

Une ét~de systématique des différentes TSSSOUrJea

en eaull a été entreprise dans ce but g par la Mission HydTOlogi~

qua de lU Ile"

Dans :tes pages qui suivG:mt\,l noua allons examineé."
les caractéristiques et les pOE/sibil!tés:

.... de la Rivière des Galats

.." de 1 9EtMg de st Paul. st des sources qui l r alimŒ3n'{ient

=> des nappes souterrainas ~ nappe .9~luj'lJiale et nappe d@ "ros.se'l

se't~les :rraaoour~es an sau susceptibles CP @tre ~tilisées pOUl' l ij ir~~

Eigation des terrains s6étendant antre st Paul et la P03seesion~



Q/en 0 Débit de 10 pompe

, 4,11----.--------------;

Puits du Terrain d'Aviation

de la Possession
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~
bé I~ du puit

~ Méthode de ~on:htt

~
QI Q'M

MN

Courbe de """
rabattent ent _ débit '\

\

\
\

Rabattemh~

en cm 1
11

1

l

Date de l'usai de p~mpoge: 13Juin 1960

2.

Analyae de l'eau

0,1~ 9 de tl Nca/litre

Ré.iativité 2 500 Oh", _ cm

TH =12°Hydrotimétriquea

pH : 7,2

A",,,n. G"gm entatioll ch .alini té n'a

ite enregiatr6. a'l CO"... cl. lillai

Obael"\'Otion ,__ particulière,

·z

Heoru.

Altitude morgelle 15,515 m

Epain.loIr de la tranche d'eau le 1S Juin 1960: O.5~ m

Niveau d ... plan d'eau par rapport à la

mer (débutJuin 1960)_ t:. 1,465"-,

Niveau. statiques extrèm n observés

t min =1,41 m t max = 1.11 m

Distance à la mer: 515 rn èt,.es

4,02}(
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